
LES SOIRtES CANADIENNES.

les troupes du Roi-son dessein de faire usage de

piques, non pour opposer àdes fusils et des bayonnettes,
mais (il craignait) pour être employées à des fins plus

terribles, à l'assassinat-l'organisation de ces nombres

d'hommes qu'il se proposait d'engager au moyen de

dix personnes d'influence-ces transactions étoient-

-elles mercantiles ? ou pourrait-on les supposer un seul

anoment d'avoir rapport à un commerce paisible ? Le

prisonnier étoit prévenu que le papier qu'il produisit

à Cshing seroit beaucoup contre lui, et il avoit essayé
'd'en donner une explication par une histoire qui

'étoit point probable. Il étoit extraordinaire qu'il

M'avoit pas même pu se rappeler le nom du commis,
par qui il disait qu'il étoit signé, tandis que le témoin

.Cushting avoit fait serment qu'il étoit signé "ADETr,
ianis il n'avoit pas montré de la sigularité dans ce seul

,point ; car toute sa défense avoit été -contredite par

iles témoins de la Couronne, et restait absolument sans

l'appui d'aucun témoignage en sa faveur.-Le

ýprisonnier avoit voulu rendre eompte de ses fréquentes

,visites à Philadelphie-la raison étoit claire, c'était la

,résidence du ministre Français. Il avoit voulu aussi

rendre comptei de ses .différentes visites -en Canada,
ýcela n'étoit point nécessaire-il n'étoit point accusé

d'avoir visité le Canada une ou plusieurs fois-son
intention de renverser le Gouvernement du pays, dans

lequel il étoit -venu sous les apparences d'un étranger
innocent, étoit le crime dont il étoit, accusé. Le
prisonnier, malheureusement pour lui, avoit essayé de
parler en sa défense, et avoit admis des points que ses
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